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Paris, dans le 20ème arrondissement, au rez-de-chaussée d’un immeuble de quatre étages, non loin du square Edouard-Vaillant, vivent depuis bientôt trois ans, Janice, trente et un ans, et Pablo, trente-trois ans. L’immeuble est situé au milieu de deux autres, dominant ainsi la rue, qui se termine par un fleuriste et un petit bistro, où des habitués ont pour rituel de s’y retrouver chaque soir, jusqu’à la fermeture. Malgré tout, le quartier est assez calme.


Janice est secrétaire médicale dans le cabinet d’un grand chirurgien depuis bientôt un an. Le côté pratique c’est qu’il exerce dans l’immeuble à gauche. Janice a donc l’avantage de n’avoir besoin de prendre sa voiture ou les transports en commun pour se rendre sur son lieu de travail !


Pablo est écrivain. Il a toujours été passionné par l’écriture. Deux romans sont déjà parus. L’un d’eux a connu un franc succès. Un roman qui raconte l’histoire d’un jeune garçon qui s’était lancé corps et âme dans la création d’un spectacle musical et qui doit affronter de nombreuses épreuves auxquelles il n’était pas préparé pour finalement se faire voler l’idée.


Aujourd’hui Pablo écrit son troisième roman.


La rencontre entre Janice et Pablo est probablement dû au hasard, les rapprochant vers un seul et même destin.


A l’époque, Pablo était animateur dans un club de vacances en Espagne, et il s’occupait du groupe dont Janice faisait partie. Il faut dire que la maitrise de sa langue natale l’avait beaucoup aidé lorsqu’il s’était présenté pour le poste. Pablo avait quitté l’Espagne lorsqu’il avait six ans. Son père, Ruben, avait été muté sur Paris pour les affaires. Mais lors du décès de sa compagne, il avait décidé de repartir sur ses terres d’origines, abandonnant son fils à l’âge de vingt-quatre ans. Cette séparation avait été difficile à accepter pour le jeune homme. C’est en rentrant de l’usine, un soir, que Pablo découvrait une lettre posée sur la table de la cuisine qui laissait deviner les derniers instants de présence de son père dans cet appartement vide. Dans cette lettre, seulement quelques mots. Un adieu. Il comprit à ce moment qu’il ne pourrait plus compter que sur lui-même.


Janice avait réservé depuis déjà plus d’un an, deux semaines de vacances avec sa meilleure amie, Hélène. Les deux copines étaient voisines lorsqu’elles étaient enfants. Elles avaient pour habitude d’aller à l’école ensemble et ne s’étaient jamais trop éloignées l’une de l’autre.


Dès leur arrivée, Pablo avait remarqué Janice. Mais elle, elle était bien trop occupée à découvrir l’endroit. Un bel hôtel situé en bord de mer. C’est seulement le quatrième jour, quand Pablo annonçait la fête organisée le soir même, que Janice prêta attention à lui. Elle le trouvait plutôt pas mal. Grand, costaud, yeux vert, cheveux bruns mi-long. Un bel espagnol. Même Hélène le trouvait sexy et séduisant.


Le soir venu, sur la plage, un podium avait été installé pour l’occasion. Tout avait été prévu : DJ, petite restauration, bar pour se rafraîchir. Il était environ vingt-trois heures trente lorsque les filles étaient arrivées. Alors qu’il discutait avec le DJ avant sa prestation, Pablo la remarqua aussitôt. Il suivit de loin les deux copines, qui elles, s’empressaient de rejoindre le bar, et de commander deux sangrias. Pablo s’assit à côté des jeunes femmes et commanda une sangria, lui aussi. Il tourna la tête vers Janice et lui lança :
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